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Simon Bazalgette : « Les géomètres-experts vendent de la compétence
technique et juridique »
Quelques jours après les Rencontres régionales de l'Union nationale des Géomètres-Experts
d'Occitanie, Simon Bazalgette, président régional du syndicat patronal, a répondu aux questions
de la rédaction de l'HJE. Il a évoqué le plan de relance, les contraintes du ZAN, ainsi que les pers-
pectives et les projets de la profession de géomètre-expert…
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HÉRAULT JURIDIQUE—PROFESSION—UNION NATIONALE DES GÉOMÈTRES-EXPERTS D'OCCITANIE

En préambule, combien y a-t-il de

géomètres-experts en Occitanie et

en France ? Et combien votre syn-

dicat patronal compte-t-il d'adhé-

rents en Occitanie et en France ?

« Au niveau national, il y a environ

1 800 géomètres experts regroupés

dans environ 1 200 cabinets de géo-

mètres-experts. Une centaine de géo-

mètres-experts sont installés en Oc-

citanie, dont environ 60 cabinets

adhérents de l'UNGE.

Sur le plan national comme sur le

plan régional, 65 % des cabinets sont

adhérents à notre organisation pa-

tronale.

Nous constatons globalement une

très grande adhésion de la profession

à notre syndicat. »

Quelles sont les parts respectives

du secteur public et du secteur pri-

vé dans votre activité ?

« La part du secteur public diminue

de manière continue depuis quarante

ou cinquante ans. Maintenant, elle

s'élève entre 20 et 30 % en fonction

des cabinets. Le reste de notre activi-

té provient du secteur privé. 70 % de

l'activité du géomètre-expert est en

libre concurrence. Nous sommes en

concurrence entre nous pour le bor-

nage. Et en concurrence avec d'autres

professions sur 70 % de notre chiffre

d'affaires. »

En quelques mots, comment les

cabinets de géomètres-experts

ont-ils vécu le confinement, et

comment vivent-ils cette crise sa-

nitaire ?

« Moralement, c'est difficile pour

tout le monde. En premier lieu pour

les patrons géomètres-experts, qui

ont subi ce confinement et l'inquié-

tude liée à la réduction ou à la perte

d'activité. Ils sont confrontés à l'in-

connu, car personne ne sait de quoi

demain sera fait. Et en second lieu

pour les salariés, qui se sont retrou-

vés en chômage technique, en télé-

travail ou en garde d'enfants, et qui

ont subi une réduction de leur acti-

vité. Cette réduction d'activité a été

suivie d'un surcroît d'activité après le

déconfinement, et encore mainte-

nant, ce qui occasionne beaucoup de

pression pour satisfaire nos clients,

très exigeants. Et certains parmi nos

équipes ont sans doute été affectés

personnellement par la pandémie.

Economiquement, il y a eu des pertes

de chiffre d'affaires pendant le confi-

nement, mais le fait que l'activité ait

très bien repris nous permet d'espé-

rer finir à l'équilibre en fin d'année.

Nous avons tous des inquiétudes sur

la suite. Notre profession et toutes

les professions qui nous sont proches

(promoteurs, aménageurs…) mettent

un gros point d'interrogation sur le

1er semestre 2021 et sur l'année 2021

dans son ensemble.

Or, dans l'immobilier, tout est basé

sur la confiance.

A Toulouse, où je suis installé, le sec-

teur aéronautique est très touché par

le chômage technique, des licencie-

ments, le manque d'investissements.

Je ne suis pas pessimiste, mais il y

aura probablement une baisse d'acti-

vité en 2021. Nous sommes préparés

à ça mentalement et financièrement

(certaines entreprises ont contracté

un PGE pour passer la période). Nous

constatons que les investissements

sont retardés en attendant de voir

quelle tournure prendront les événe-

ments. »
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Le 2 octobre, votre profession s'est

réunie à Carcassonne pour ses

Rencontres régionales. Qu'en est-

il ressorti ?

« Ça a été une journée très sympa-

thique et que nous avons voulue

conviviale, car depuis nos Ren-

contres nationales à Arcachon début

mars, nous n'avions plus eu de

réunion importante. Le matin a eu

lieu notre assemblée générale, suivie

d'un après-midi de divertissement.

Lors de l'assemblée générale, nous

avons évoqué le contexte sanitaire et

les perspectives d'avenir, ainsi que

des projets aux niveaux régional et

national pour l'UNGE. Le président

du Conseil supérieur de l'Ordre des

Géomètres-Experts, Vincent Saint-

Aubin, était aussi présent. Il a

d'ailleurs été question des projets de

plateformes de l'Ordre. L'Ordre déve-

loppe des plateformes numériques

pour améliorer la communication

entre ses membres, mais aussi avec

le public. Notamment Géofoncier ver-

sion 2, dont les fonctionnalités sont

très utiles pour notre profession, les

particuliers et nos autres partenaires.

Une autre plateforme va également

être créée, mais pour l'instant, elle

reste encore confidentielle. Le numé-

rique, via la création de plateformes,

peut apporter énormément aux géo-

mètres-experts en termes d'image et

de services au client.

Au niveau de l'UNGE, nous sommes

en train d'élaborer notre plan

2021-2026 : nous étudions comment

nous positionner pour évoluer via la

transformation numérique des entre-

prises ou encore la pluridisciplinari-

té. Notre profession à la fois tech-

nique et juridique est très ouverte.

Elle développe des notions globales

pour l'élaboration de projets immo-

biliers ou d'aménagement, coor-

donne les professions techniques, et

fait parfois office de maître d'œuvre

ou d'assistant maître d'ouvrage. La

perspective est de confirmer cette

orientation vers la pluridisciplinari-

té. »

Quels effets aura le Plan de re-

lance sur votre profession, sachant

qu'il met de côté la construction

neuve, importante pour les géo-

mètres experts ? La réduction

d'impôt pourrait-elle vous être fa-

vorable ?

« A titre personnel, j'estime que dé-

bloquer 100 milliards d'euros c'est

déjà très bien, car il faut relancer

l'économie pour restaurer la

confiance. Le Plan de relance prévoit

beaucoup d'actions sur la rénovation

thermique des logements anciens.

L'impact sur nos activités ne sera

donc pas énorme à mon avis, car,

sauf exception, on n'a pas besoin des

géomètres-experts pour poser de la

laine de verre. En matière de loge-

ment neuf, il semble que le dispositif

Pinel est prolongé jusqu'en 2021 ;

c'est toujours ça. Sinon, le reste du

plan de relance ne concerne pas le

neuf ; il n'y a pas de quoi nous ré-

jouir. »

Que pensez-vous du ZAN ?

« Concernant le ZAN [zéro artificiali-

sation nette, NDLR] , nous ne savons

pas ce qui sera décidé. Mais qui dit

ZAN dit moins d'ouverture à l'urba-

nisation, raréfaction du terrain à bâ-

tir, et hausse des prix. Or, actuelle-

ment, il y a moins d'offres de loge-

ments neufs et de terrains à bâtir ;

d'autant qu'avec le confinement, les

promoteurs ont ralenti leurs projets.

Donc les prix vont augmenter. Il

risque d'y avoir des problèmes

concernant l'offre et la demande. La

clientèle potentielle risque de ne pas

trouver à se loger. »

Quand il s'agit de reconstruire la

ville sur la ville, quand intervenez-

vous ?

« Quand une ou deux villas sont ra-

sées par un promoteur immobilier

pour faire un immeuble, nous inter-

venons. Il s'agit de renouvellement

basique de la ville sur la ville. Nous

établissons un plan topographique,

faisons le bornage, l'état descriptif et

règlement de copropriété…

Il serait intéressant d'avoir un amé-

nagement global fait sur un quartier

entier, avec une réflexion d'en-

semble. Mais en la matière, je préfère

les OAP aux ZAC. Je m'explique.

Les zones avec des orientations

d'aménagement programmé (OAP)

dans le PLU sont plus souples, plus

faciles et plus rapides à faire sortir

de terre que les ZAC. En ZAC, il y a

des lenteurs car le pouvoir public im-

pose des choses concernant l'aména-

gement de la ZAC qui ont des réper-

cussions financières. L'articulation et

les discussions entre intérêt public et

intérêts privés sont compliquées. Ce

qui fait qu'il y a des ZAC réussies et

d'autres non. Mais je souligne surtout

leur lenteur. Un projet qui met une

dizaine d'années à émerger n'est par-

fois plus adapté à la période où il

naît. »

Comment les géomètres-experts

vivent-ils la numérisation (GPS,

relevés effectués par drone, signa-

ture électronique, bornage numé-

rique sans borne) ? Est-ce un

risque de concurrence à bas prix

pour votre profession ?

« Sur le plan numérique, notre pro-

fession suit l'évolution de la techno-

logie (scanners, logiciels de traite-

ment, visites virtuelles…). Le bor-

nage numérique pourrait être récu-

péré par certaines professions, mais

ce marché n'est pas très porteur ; les

investisseurs ne vont pas se porter

sur ce marché-là.

D'autant que le besoin du client, c'est

d'avoir des bornes sur son terrain, si-
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non ça crée du contentieux. Des en-

treprises extérieures peuvent éven-

tuellement nous prendre des parts de

marché en matière de topographie

(scanner, photo aérienne, drones…),

mais nous sommes déjà bien équipés.

Ceci dit, des entreprises, start-up ou

majors, peuvent toujours développer

l'automatisation des process. C'est de

l'ordre du possible. »

Quelle est votre marge de différen-

ciation ?

« En tant que géomètres-experts,

nous vendons de la compétence en

premier lieu. Le bornage nécessite

des compétences techniques : il faut

fournir un plan juste, d'excellente

qualité. Les données sont parfois im-

précises ; il faut pouvoir qualifier la

donnée, dire à quel point elle est pré-

cise. Nous avons aussi une compé-

tence juridique avant tout : nous de-

vons établir pourquoi la limite est à

tel endroit et pas à tel autre. Il n'est

pas si facile de faire du bornage.

Les divisions de bâtiments en vo-

lumes demandent aussi une techni-

cité importante. Il n'y a personne

d'autre qui s'intéresse à ça, car cette

activité ne génère pas une forte plus-

value.

Donc nous restons confiants, car

nous savons que nos compétences

sont nécessaires. »

Où en êtes-vous de votre mandat à

la tête de l'UNGE Occitanie ?

« J'en suis à ma cinquième année à la

présidence de l'Union nationale des

Géomètres-Experts d'Occitanie. D'ici

un an, j'achèverai mon troisième et

dernier mandat. Je laisserai la main

à Olivier Roque, l'actuel vice-pré-

sident, qui est établi à Pézenas. Six

ans de présidence, c'est suffisant. Je

veux laisser la main à une personne

du Languedoc-Roussillon.

Même si ce n'est pas écrit dans les

statuts, nous alternerons la prési-

dence d'une région à l'autre (Midi-

Pyrénées et Languedoc-Roussillon),

par souci d'équité. »

Quelles sont les actions de l'UNGE

Occitanie ?

« Notre activité globale régionale

consiste à dynamiser les chambres

départementales ; organiser des for-

mations au niveau régional (sur la

copropriété, la gestion immobilière,

les lotissements, l'aménagement

foncier, par exemple), car il existe de

nombreuses spécialisations dans le

métier, qui nécessitent des forma-

tions. Nous organisons également

des formations sur la direction d'en-

treprise, car les géomètres-experts

sont aussi des chefs d'entreprise. »

Et les projets de l'UNGE Occita-

nie ?

« Notre activité a été fortement per-

turbée en 2020. Notre projet pour

2021 est de mettre en place un évé-

nement mettant en valeur la plus-va-

lue que peut apporter le géomètre-

expert à ses clients. Car nos solutions

sont mal valorisées et peu connues

du grand public. Nous voulons donc

communiquer sur notre image . »■

par Virginie Moreauvmo-

reau.<hje@gmail.com>
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